
Au Cambodge, des enfants en détresse 
Se mobiliser pour eux ! 

…. il y a peu d’endroits au monde où l’on assiste aussi brillamment à la trans‐
formation de petits chiffonniers en écoliers  ... pour une vie meilleure et fé‐
conde …                                                                                                                          
(M. James Morris, Directeur Mondial du Programme Alimentaire de l’Onu). 

REFUSONS L’INACCEPTABLE ! 

25  ans de  guerre  et un  terrible  génocide ont  laissé un pays 
exsangue, qui se relève difficilement de ses blessures profon‐
des  (déstructuration  totale de  la  société, éclatement des  fa‐
milles, perte des repères moraux et des anciens systèmes de 
solidarité…) 
 

Les principales victimes sont les enfants. 
 

Dans une misère extrême, beaucoup survivent à l’aide de pe‐
tits métiers dangereux (chiffonniers dans  les rues, petits ven‐
deurs des rues …), bien souvent victimes de maltraitance et de 
trafic, dans des  familles déstructurées,  sans nourriture  suffi‐
sante, sans soins, sans école, sans avenir ! Merci de votre soutien ! 

Site Internet : www.abpse.be  ‐  contact@abpse.be 

BP 2107, Phnom‐Penh 3. Tél 023 995 660. pse@site‐pse.org 
N° 402, Groupe 12, Village Trea, Stung Meanchey, Phnom‐Penh 

PSE au CAMBODGE 

Aktie België ‐ Action Belgique Pour un Sourire d’Enfant  

L’ASSOCIATION abPSE 
Fondée en 1993 par Christian et Marie‐France des Pallières,  l’as‐
sociation « Pour un Sourire d’Enfant », apolitique et non confes‐
sionnelle, a pour but de venir en aide aux enfants défavorisés et, 
plus  particulièrement  depuis  1996,  aux  enfants  extrêmement 
pauvres, chiffonniers, maltraités et déscolarisés de Phnom‐Penh. 
Des  Protocoles  d’Accord  ont  été  signés  avec  le Gouvernement 
cambodgien. 
 

Impressionnés  par  l’inacceptable  travail  des  enfants  dans  des 
ordures, après  leur passage à Phnom Penh,   des belges créent, 
en 2007, abPSE pour soutenir  les activités développées au Cam‐
bodge.  
 

Au  Cambodge, plus de 450 salariés cambodgiens (enseignants, 
formateurs, assistants sociaux,  médecins, cuisinières…). 
 

En  Europe:    de  nombreux  bénévoles,    organisés  en  associa‐
tions / antennes locales  et 2  salariées au secrétariat / France. 

abPSE ‐ a.s.b.l. de droit belge 
Rue de la Tannerie 23/9, 1081 Bruxelles 
+ 32 (0)2 414 50 19  001‐5305577‐44 

DONNER UN AVENIR À CES ENFANTS 

Le parrainage est de 36 € par mois 

Une attestation fiscale vous sera délivrée pour tout 
don annuel supérieur à 40 € 

Actuellement, 
- Ce  parrainage  prend  en  charge  un  enfant  scolarisé 
(nourriture, habillement, santé, scolarisation, compensation pour  la 
famille). 
- En  Université ou  en  Formation  Professionnelle, il  faut 
compter deux parrainages (nourriture, habillement, santé, scola‐
risation, compensation pour la famille). 
- De  plus,  l’hébergement  pour  la  protection  d’un  enfant 
(logement, nourriture  les  soirs, week‐ends  et  vacances)   nécessite 

un parrainage supplémentaire. 
 

Vous pouvez vous mettre à plusieurs pour faire un parrainage. 
Mais vous pouvez aussi assurer plusieurs parrainages… 
Vous pouvez également  organiser un événement au  profit de  
PSE (concert, pièce de théâtre,  vente, défi sportif,  vide‐grenier…) 

« L’humanité doit donner à l’enfant ce qu’elle a de meilleur » 
(Déclaration de Genève ‐  Société des Nations—1924) 

Toutes nos actions ont pour but  de permettre l’intégration et 
l’épanouissement  de  chaque  enfant  dans  son milieu  géogra‐
phique naturel, en respectant la vie sociale et la culture de son 
pays, et de  l’accompagner ainsi vers  la maîtrise de son destin 
(extrait de la Charte de PSE).  
Cela a commencé par des repas sur la décharge, pour ne plus 
voir les enfants y chercher leur nourriture, et par des soins de 
première  urgence.  Puis,  l’école  et  la  formation  profession‐
nelle.  

En parrainant, vous nous 

Srey Leak, ancienne chiffonnière, 
aujourd’hui hôtesse à Air Asia 

A  ce  jour, 1500 ont des  salai‐
res  intéressants,  aident  leurs 
familles, ont créé une associa‐
tion des anciens, et  commen‐
cent  à  fonder  leur  propre  fa‐
mille.  Appréciés  partout,  ils 
sont  présents  dans  la  plupart 
des entreprises, hôtels et  res‐
taurants du pays. 
Leur devise  : honnêteté, com‐
pétence, respect des règles de 
l’entreprise. 



NOS PROGRAMMES : 6.500 enfants soutenus    ...   "De la misère …. à un métier !" 
                     FORMER À UN MÉTIER :  1.500 jeunes dans les  Formations Professionnelles   Màj 04/2010  NOURRIR 

9000  repas ou sandwichs quotidiens car  la plupart des en‐
fants ne mangent pas à  leur faim + programme de lait pour 
les bébés. 

SOIGNER 
Médecins,  infirmiers,  psychologues,  puéricultrices, … pren‐
nent en charge 20 000 enfants dans les infirmeries scolaires, 
les bus‐ambulances, le centre de nutrition. 

PROTÉGER 
Pensionnat, familles d’accueil ou foyers d’étudiants pour les 
orphelins,  les  enfants  en  danger  dans  leur  famille  ou  qui 
habitent trop loin. 

SCOLARISER 
2.200 enfants dans les Ecoles Publiques.  
Construction de classes, d’infirmeries, de bibliothèques, de toilet‐
tes,    complément de  salaire pour  les  instituteurs,  compensations 
pour les familles, matériel scolaire, uniformes ... 

2.000  enfants  en Rattrapage  :  2 niveaux scolaires par an pour 
ceux qui sont très en retard. 

Plus de 60 jeunes à l’Université 

Métiers du Service 

‐  Hôtellerie  et  Restauration  (cuisine, service en salle, service d’é‐
tage et buanderie, boulangerie‐pâtisserie, réception, management de la 
restauration). 
‐ Coiffure, esthétique, spa 
‐  Métiers  de  l’aide  à  domicile  (Assistantes Maternelles, Em‐
ployées de Maison). 

Métiers de l’Entreprise 

‐ "Business School" (BBA : Gestion administrative, Marketing) 

‐ Secrétariat (comptabilité générale, vente) 

‐ Programmation informatique 

Métiers techniques 

‐ Jardinage, gardiennage 
‐ Maintenance autos‐ motos‐cycles 
‐ Métiers du Bâtiment ( électricité, plomberie, peinture, 
carrelage). 

2  Centres  d’insertion,  à  Sihanoukville  et  à  Siem  Reap, 
pour accueillir les étudiants en stage et les jeunes en début 
de vie professionnelle. 

1.500 jeunes  
déjà dans le monde du travail 

AIDER LES FAMILLES 
pour que les enfants étudient dans de bonnes conditions 

Compensation  du manque à gagner des enfants, pour qu’ils vien‐
nent étudier au lieu de travailler. 
Garderies  pour les plus petits afin que les grandes sœurs puissent 
étudier et les mamans travailler. 
Compléments nutritionnels et éducation  (hygiène et diété‐
tique) pour les mamans enceintes ou qui allaitent. 
Aide  au  relogement  pour ceux qui habitent dans les conditions 
les plus insalubres. 

Emploi  social  provisoire  au  Centre  dans  certains  cas  urgents 
(dettes, situations dramatiques …  ) ou pour rembourser une partie 
du relogement. 


